
L’Expo  BAVARDE : 

Les métiers du costume

Dans le domaine artistique, 

le·la costumier·e, est chargé·e des 

costumes, que ce soit pour un 

tournage cinématographique, une 

représentation théâtrale ou lyrique… 

Il·elle peut dessiner les croquis afin de 

les faire fabriquer, les concevoir et 

les créer lui·elle-même, les acheter 

ou les louer. 

Il·elle travaille en étroite collaboration 

avec le·la directeur·trice artistique, 

le·la metteur·euse en scène et le·la 

chef·fe décorateur·trice. Selon 

l’importance de la production, le·la 

costumier·e peut être responsable 

de l’intégralité ou d’une partie 

seulement des costumes.

Le·la costumier·e doit s’intéresser à 

l’histoire de l’art, du spectacle et du costume. Il·elle doit être capable de travailler 

dans l’urgence et de tenir un budget et un délai. Méthode et minutie doivent s’allier 

à une réelle sensibilité artistique. En plus des costumes, il·elle doit aussi s'occuper des 

accessoires d’habillement tels que chaussures, bijoux, sacs, gants, coiffes et chapeaux.
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Les statuts
Dans les métiers du costume, il existe plusieurs statuts. Le premier et le plus fréquent 

est le régime d’intermittent du spectacle*. L’intermittent·e travaille « au cachet », c’est-

à-dire qu’il fonctionne avec des CDD. Souvent de courtes durées, ils peuvent aussi être 

plus longs, par exemple pour le tournage d’un film dans le cinéma. Le deuxième est celui 

d’auto-entrepreneur, les costumier·e·s travaillent alors à la commande dans leur atelier 

de confection ou chez eux. Le dernier, et le plus rare, est celui de salarié qui se retrouve 

dans les grandes structures comme l’Opéra de Paris ou la Comédie-Française.

Il peut y avoir de grandes périodes d’activité et de grandes périodes sans travail. 

À l’intérieur de ces périodes d’activité, les horaires peuvent fluctuer avec des journées 

pouvant aller jusqu’à 12h de travail. Il faut également être prêt à travailler le soir et le 

week-end. Par ailleurs, il est rare, surtout en début de carrière, d’avoir son propre espace 

de travail. Il faut donc être flexible et être prêt à travailler depuis son propre domicile. 

Il est aussi important de savoir gérer le temps et l’argent. Par exemple, lorsqu’une 

compagnie passe une commande, il est nécessaire de s’organiser pour pouvoir finir les 

costumes à temps et respecter le budget alloué pour un nombre défini de costumes. 

Il faut notamment décider si l’on loue, achète ou confectionne les différents costumes. 

Dans ce métier, il est important de se constituer un réseau, c’est-à-dire un cercle de 

professionnel·le·s avec lesquel·le·s on travaille régulièrement. Si un· professionnel·le 

connaît nos compétences et apprécie notre travail, il·elle sera bien plus prompt à nous 

réengager ou à nous recommander à d’autres professionnel·les. Il est donc préférable 

d’aimer travailler en collaboration. 

Les conditions de travail

Le·la costumier·e doit être versatile. Son métier demande une double compétence, 

autant technique qu’artistique. 

Il est important de maîtriser la couture pour la confection de costumes, la géométrie 

pour la création de patrons, les techniques de coupe des différentes époques, les 

différents tissus et leurs propriétés, les couleurs qui s’accordent, etc.

Il y a aussi une importante part de créativité. En effet, le·la costumier·e doit penser, 

dessiner et/ou confectionner les différents costumes.  Pour cela, il·elle échange 

longuement avec le·la metteur·euse en scène, le·la réalisateur·trice ou le·la scénographe 

sur l’univers de la pièce ou du film et sur la psychologie des différents personnages. 

Être curieux et avoir le goût de la recherche documentaire est un atout puisqu’il faut 

souvent se renseigner sur les vêtements type d’une époque ou d’un pays par exemple. 

Pour finir, c’est un métier qui demande une grande adaptabilité et une grande patience. 

Il faut souvent faire des changements de dernière minute, recoudre les costumes si des 

déchirures occurrent lors d’une représentation, réadapter un vêtement si un acteur 

change de corpulence, etc. 

Les capacités et compétences

Dans ce métier, les salaires sont très variables. Beaucoup de paramètres rentrent en jeu 

dans le calcul du salaire comme le budget de la compagnie qui passe la commande, 

le temps de travail effectif et le nombre de costumes à créer. En tenant compte de 

ces facteurs et lorsque qu’une commande est passée, le·la costumier·e fixe le délai de 

réalisation des costumes avec la compagnie puis négocie son tarif. Les salaires peuvent 

donc aller de 500€ à 5 000€ pour une commande. Il y a peu de possibilités d’évoluer 

professionnellement dans le métier puisque le·la costumier·e travaille souvent seul·e dans 

son atelier. Les perspectives dévolution n’existent donc que dans les grandes structures 

où les employé·e·s sont salarié·e·s.

Les salaires

* Les « intermittents du spectacle » sont des artistes ou techniciens qui sont embauchés sous contrat de travail à durée 
déterminée dit « d’usage ». Le travail intermittent se caractérise par l’alternance de périodes travaillées (souvent pour plusieurs 
employeurs) et de périodes non travaillées. Afin de pallier la précarité de son statut, les droits au chômage de l’intermittent du 
spectacle s’ouvrent dès 507 heures travaillées. Pour plus d’informations sur le statut, cliquez ici.



Les différents métiers
Les métiers du costume, bien que très nombreux, sont souvent effectués par la même personne. En effet, le·la costumier·e joue bien souvent tous les rôles, de la création à l’habillage. 

Il est également possible, dans les grandes structures, que les taches soient divisées. Chacun·e a alors sa spécialité et il est possible de monter en grade. 

Vous trouverez ci-dessous un organigramme non-exhaustif contenant les différents métiers du costume et leur définition.

Chef·fe atelier couture 
homme, 

chef·fe atelier couture 
femme 

Supervisent les différent·e·s 
couturier·ière·s de leur domaine 

(homme ou femme).

Couturier·ière

Fait les patrons, découpe les tissus 
et les assemble.

Finisseur·euse
Coud (souvent à la main) les détails 
afin de finir les costumes (broderies, 

boutons..).

Chef·fe habilleur·euse

Coordonne les habilleur·euse·s, 
maquilleur·euse·s,etc.

Habilleur·euse

 Aide les acteur·trice·s à s’habiller, 
entretient les costumes et les 
accessoires. En fonction des 
spectacles, il est possible de 

retrouver des teinturier·e·s, des 
coiffeur·euse·s...

Créateur·trice

Travaille avec le·la metteur·euse en 
scène ou le·la réalisateur·trice afin 
de concevoir les costumes puis les 

dessine.

Assistant·e créateur·trice

Assiste le·la créateur·trice dans la 
conception des costumes.



Les formations et leurs financements
Il existe plusieurs possibilités pour se former au métier de costumier·e.

La première est le CAP métiers de la mode. Bien qu’insuffisant pour se lancer dans le 

métier de costumier·e, il donne de solides bases pour les aspects techniques du métier. 

Il en va de même pour le bac STD2A (Sciences et Technologies du Design et des 

Arts Appliqués) qui peut néanmoins donner un avantage par rapport aux étudiant·e·s 

sortant·e·s de sections générales pour postuler à des études supérieures. 

Il y a ensuite les DN MADE dans l’univers de la mode et du costume. Il est possible d’y 

postuler après avoir passé le bac. Les étudiant·e·s ne sortant pas du bac STD2A peuvent 

se voir proposé une année de mise à niveau en arts appliqués avant de pouvoir s’y inscrire.

Il est conseillé après ce diplôme de faire une année en plus qui apporte une spécialisation 

ou une nouvelle compétence. Il est également possible après le DN MADE de passer un 

master ou un DSAA (Diplôme Supérieur des Arts Appliqués). 

EREA Cavanna (Nogent sur Marne) :
01 48 73 41 21 ; ce.0940319l@ac-creteil.fr 

Institut Français de la mode (Paris) :
01 70 38 89 89

Lycée Marie Laurencin (Paris) : 
01 44 52 16 16

Lycée Turquetil :
01 43 70 20 13 

CA P Métiers de la mode – Vêtement Flou :

Ces formations sont en grande majorité proposées dans des établissements publics et 

sont donc peu coûteuses. Il existe néanmoins des écoles privées (non listées ci-dessous), 

qui proposent des Bachelors, des prépas et des masters dans les métiers de la mode et 

du costume.

Il est possible d’obtenir des financements pour ces formations par le CIF (Congé 

Individuel de Formation) ; par le CPF (Compte Personnel de Formation) ; par Pôle Emploi 

pour les demandeurs d’emploi ; par les services sociaux des mairies, les conseils généraux 

et la DDTE pour les bénéficiaires du RSA. Chaque école ayant ses modalités propres 

concernant les financements, il est plus simple de se renseigner directement auprès de 

celles-ci. 

Ci-après, un listing non-exhaustif des établissements proposant de se former au métier 

de costumier·e.



Ecole boulle (Paris) : 
01 44 67 69 67 

Lycée Albert de Mun (Paris) : 
01 43 06 33 09 ; contact@albertdemun.net

Institut Sainte Geneviève (Paris) : 
01 44 39 01 00

Lycée Maximilien Vox (Paris) : 
01 45 49 78 78

Lycée Auguste Renoir (Paris) : 
01 40 08 45 60

Lycée des métiers François Mansard (Saint-Maur des Fossés) : 
01 48 83 48 80 ; ce.0940585a@ac-creteil.fr 

Lycée Claude Nicolas Ledoux (Vincennes) : 
01 48 08 11 21

Lycée des métiers Adolphe Chérioux (Vitry-sur-Seine) : 
01 45 12 87 87

Bacs ST D2A :

DN MADE (costume) :
Lycée polyvalent Jules Verne (Sartrouville) : 
01 61 04 13 00

Lycée Paul Poiret (Paris) : 
01 55 28 82 00

Lycée professionnel la Source (Nogent-sur-Marne) : 
01 48 73 22 98

Lycée Sevigné (Tourcoing) : 
03 20 25 31 43

Lycée privé Pasteur Mont-Roland (Dole) : 
03 84 79 66 00

Lycée Gabriel Péri (Toulouse) : 
05 62 73 77 10

Lycée polyvalent Les Coteaux (Cannes) :
04 89 89 81 00

Lycée Lamartinière Diderot (Lyon) : 
04 37 40 87 37



Merci à tous nos partenaires qui nous ont 
permis de recueillir ces informations

Ainsi qu’à nos partenaires financiers

DN MADE (mode) : 
Ecole Duperré (Paris) : 
01 42 78 59 09

Lycée André Argouges (Grenoble) : 
04 76 44 48 05

Lycée Fernand Renaudeau (Cholet) : 
02 41 49 21 60

Lycée Denis Diderot (Marseille) : 
04 91 10 07 00

Lycée Ernest Hemingway (Nimes): 
04 66 04 93 73

Lycée Choiseul (Tours) : 
02 47 88 10 30

Lycée privé ORT (Strasbourg) : 
03 88 76 74 76



L’Expo  BAVARDE : 
l’envers du décor

est un projet de remobilisation professionnelle par la création d’un Escape Game 

documentaire. Porté par l’association Cultures du Cœur en Val de Marne, le projet intègre 

dans toutes ses étapes des personnes en situation d’insertion professionnelle issues 

majoritairement des quartiers politique de la ville. L’objectif est de faire découvrir les 

métiers du spectacle, d’aborder la culture, l’accès à l’emploi et le traitement des 

déchets. Le tout au travers d’un outil de sensibilisation mobile, ludique, accessible à 

tous et composé de matériaux recyclés. Il se décline en 4 étapes : sessions-découverte, 

conception, production et essaimage.

BAVARDE
Expo

Merci aussi aux participant·e·s du stage de découverte sur 
les métiers du costume :

Chloé, Geoffrey, Gisèle, Kalthoum, Liliana, Manel, Orokhia, Prunette, Rim, 
Ruth, Sarah & Serap.

Cultures du Cœur 94
http://expo-bavarde.wixsite.com/home

01 43 65 82 89
cdc94@culturesducoeur.org


